
Où l'on parle des farfadets en cage,
et des mini-jupes des fées

– Mais manifestement, entre mon studio et l'appart', c un peu comme les cages faradet ... Et le wi-fi, ça
passera probablement pas ! Mais bon, il faut essayer ...

– Tu veux dire cage « de Faraday » sûrement ? Du nom de, euh ... monsieur Faraday !
– Pardon ! C'est vrai que j'emploie plus souvent « farfadet » que « Faraday ».
– Mais il y a aussi la cage farfadet !
– Ah bon ?

La cage farfadet est un phénomène paraphysique méconnu ... Elle permet d'empêcher les fées, lutins et
autres indésirables du monde des songes de venir vous importuner pendant que vous êtes éveillés.

Elle est souvent recherchée par les thésards et autres cerveaux volages, lorsqu'ils sont incapables de se
concentrer plus de cinq minutes sur l'objet de leur travail. Malheureusement, sa réalisation nécessite une
grande quantité d'étoffes des songes, qui doivent être cousues entre elles au moyen de fils des anges,
faits de cheveux de ces créatures d'essence divine tissés ensemble avec des rayons de soleil tressés. 

Aussi, peu d'émininces grises peuvent se permettre le luxe de s'entourer d'une cage de farfadet, ce qui
explique le  niveau bien  faible  de notre pays dans les sciences chiantes et  repoussantes  propices  à
l'égarement  facile  de  l'esprit.  Par  contre,  on  trouve  parmis  les  gens  qui  les  étudient  une  certaine
propension à l'observation de la tenue vestimentaire  des fées ;  et une chose est certaine : tous les
observateurs  s'accordent  à  dire  que  ces  dernières  sont  vêtues  de  petites  robes  aguichantes,
généralement blanches, bleues ou roses. 

Bien étrangement, leur étude, même fortement prolongée, ne fournit généralement pas d'autre détail –
vestimentaire,  anatomique  ou  comportemental  –  sur  ces  créatures.  Mais  certaines  personnes  plus
attentives leur prêtent un petit air coquin, des yeux en amande, un nez finement retroussé et les oreilles
en pointe. Elles notent en particulier leur regard malicieux, l'air de dire « Mais oui je suis parfaitement
innocente, ça ne se voit pas ? » ; et ce petit sourire qui semble comme gravé a jamais sur leur visage,
comme pour apporter  a  quiconque les regarde un souffle  de bonheur  et  d'insouciance – une vague
déferlante  de fraîcheur  ...  Et  surtout,  leurs  mouvements  toujours  rapides,  toujours  grâcieux,  calculés
comme s'ils avaient fait l'objet de l'étude la plus poussée qui existe ... Sans parler du petit pouffement de
rire cristallin qui succède à chacune de leurs malices ... Si agiles que seul un filet à papillons tissé d'une
ingeniosité plus sournoise que la leur pourrait capturer. 

Mais pourquoi vouloir capturer une de ces grâciles créatures ? Les retenir prisionnières auprès de soi
serait bien cruel, et leur tristesse gâcherait bientôt leur ineffable charme ... Seul le vil esprit avide de ce
bonheur et jaloux de leur insouciance voudrait emprisoner ces charmantes creatures afin de ... 

– Non, je ne peux pas, j'en frémis d'avance ! S'interrompit-elle.
– N'empêche, leurs petites mini-jupes blanches ... répondit-il d'un air rêveur.

En tout cas, si  vous aussi,  et  si  dans vos songes,  vous apercevez des feuilles d'aurore,  cueillez-en
quelques unes, que j'en tisse un peu d'étoffe des songes ... (non parceque c'est pas tout ça mais j'ai une
thèse à finir moi, et c'est pas avec les autres greluches en string que je vais pouvoir me concentrer –
même si elles sont habillées en cuir avec une cravache!) 

Merci à celles qui m'ont inspiré,
et à celle qui a partagé mon inspiration ...


